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Le chef-d’œuvre du film noir par Joseph H. Lewis enfin édité en France
Édition Ultime, limitée et numérotée à 5000 exemplaires
BLU-RAY + DVD + LIVRE 220 PAGES
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Avant Bonnie & Clyde, avant Kit & Holly (La Balade Sauvage), il y eut... Laurie & Bart !

SORTIE LE 4 DÉCEMBRE 2013
GUN CRAZY – Édition Ultime
Un film de Joseph H. Lewis (1950) - Avec Peggy Cummins, John Dall, Russ Tamblyn

Bart a toujours été fasciné par les armes à feu. De retour dans sa ville natale après avoir passé des années éloigné de sa famille, il rencontre Laurie, tireuse d’élite vedette d’un spectacle de fête foraine, et en tombe fou amoureux. Mais, bien décidée à vivre dans l’aisance, Laurie va entraîner Bart dans une série de braquages de plus en plus audacieux…
À LA FOIS MYTHIQUE ET MÉCONNU,
LE CHEF-D’ŒUVRE DU FILM NOIR PAR JOSEPH H. LEWIS 
DANS SON ÉDITION DÉFINITIVE
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À film hors du commun, traitement hors du commun : le livre contenu dans ce coffret raconte de façon incroyablement détaillée et documentée, sur une période de dix ans, la tortueuse genèse de GUN CRAZY. Car avant de devenir prétexte au tour de force du réalisateur Joseph H. Lewis, GUN CRAZY était une carte à jouer par les invraisemblables frères King chez Monogram dans leur quête de respectabilité comme producteurs légitimes à Hollywood. 
Mais l'histoire remonte à encore plus loin, à février 1940, lorsque la nouvelle de l'écrivain alors en vogue MacKinlay Kantor, "Gun Crazy", paraît dans l'hebdomadaire grand public The Saturday Evening Post. La saga continue avec la collaboration aussi tortueuse qu'improbable entre le romancier et les anciens bootleggers, le film devant un moment se tourner en Iowa dans la ville natale de Kantor, avec lui derrière la caméra. 

Mais c'est surtout grâce à la vision et persévérance de Frank King que GUN CRAZY devint le film radical et percutant qu'on connaît : d'abord en engageant (sous le manteau) l'habile scénariste blacklisté Dalton Trumbo, ensuite en profitant de ce que Joe Lewis ait quitté Columbia pour s'allouer ses services. Ceux-ci furent déterminants à plus d'un titre pour faire de GUN CRAZY un film rupture (autant par le style que par le contenu) qui influencera Godard et la Nouvelle Vague ; mais le livre d'Eddie Muller prouve sans aucun doute que Lewis œuvrait sur des fondations cruciales dues à d'autres – chose qui jusqu'ici n'a jamais été abordée en détails par aucun historien ou critique sur le film.
Philippe Garnier




GUN CRAZY : le contenu
Autour du film restauré en DVD & Blu-ray (édité pour la 1ère fois au monde sur support Haute Définition),
un beau livre (format carré 21x21cm, couverture toilée) qui dévoile la genèse et les secrets de ce sommet du genre,
illustré de photos et de documents rares et souvent inédits, accompagné dans les compléments d'entretiens exclusifs et d'archives précieuses. 
Un écrin exceptionnel pour un film extraordinaire.
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> GUN CRAZY : le livre (220 pages, 21 x 21 cm, dos carré), écrit spécialement par Eddie Muller (traduction : Philippe Garnier).

> LE FILM en Blu-ray & en DVD dans sa version restaurée en HD

> LES COMPLÉMENTS :

• PEGGY CUMMINS : À BOUT PORTANT (25')
Entretien avec l'inoubliable actrice principale de GUN CRAZY, mené par Eddie Muller en Janvier 2013 lors du Festival Noir City de San Francisco. 

• RUSS TAMBLYN : ENFANT DE LA BALLE (27')
Entretien exclusif avec l'acteur qui incarne Bart enfant dans le film, également célèbre pour son rôle dans West Side Story.

• ENTRETIEN AVEC JOSEPH H. LEWIS (1') Document d'archive

• ANALYSE D'UNE SÉQUENCE PAR JOSEPH H. LEWIS (2'30) Document d'archive
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CARACTERISTIQUES TECHNIQUES Blu-ray
Version restaurée (Image et Son) - Noir & Blanc - Format image : 1.37 – Résolution Film : 1080 24P - Format son : Anglais & Français DTS Master Audio Mono d'origine
Sous-titres : Français – Durée : 1h27

CARACTERISTIQUES TECHNIQUES DVD
Version restaurée (Image et Son) - Noir & Blanc - Format image : 1.37 – Format son : Anglais & Français Dolby Digital & DTS Mono d'origine -  Sous-titres : Français – Durée : 1h24 

Edition limitée numérotée à 5 000 exemplaires - Prix public indicatif : 59,99 Euros

GUN CRAZY par Eddie Muller – Extraits du Livre


 (
Extrait du livre
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Eddie Muller
, auteur de nombreux ouvrages consacrés au Film Noir, est le Fondateur et Président de la
 
Film Noir 
Foundation
, 
qui œuvre à la conservation, la restauration et à la promotion des films noirs disparus ou oubliés. Organisateur à San Francisco du
 
Noir City Film Festival
 
et programmateur à l’
Egyptian
 Theater
 
de l’
American 
Cinematheque
, il a fait de la Fondation une référence mondiale, en s’entourant d’auteurs aussi prestigieux que Dennis 
Lehane
 ou James Ellroy. Il dirige la série ART OF NOIR au sein de la collection 
Classics
 
Confidential
, dont il écrit notamment les ouvrages.
www.
filmnoirfoundation
.org
)
JOSEPH H. LEWIS, réalisateur de GUN CRAZY 
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 (
Extrait du livre
)
 (
Joseph 
H.Lewis
 
 débute sa carrière à Los Angeles au début des années 30 avec l’aide de son frère Ben Lewis, alors monteur pour la MGM. D’abord chef monteur sur quelques films, il est rapidement rattrapé par le désir de mettre en scène. 
Après quelques westerns, le tournage de 
GUN CRAZY
  reste l’une de ses plus belles performances, la naissance d’un chef-d’œuvre du film noir.  Parmi les scènes mythiques du film, celle réalisée en plan continu qui suit Laurie et Bart avant leur premier braquage de banque, sans que la caméra ne quitte la voiture. 
"Il faut avoir le courage", 
disait-il.
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sont Laurie & Bart 

 (
Du haut de ses 24 ans, 
PEGGY CUMMINS 
était loin d’imaginer qu’elle deviendrait l’icône du film noir. Dans le rôle de Laurie, elle incarne avec force la femme la plus explosive et la plus provocante du cinéma de l’époque dans un film qu’elle considère comme celui qui a eu 
"le plus de retentissement dans sa carrière"
. 
A la recherche d’un Bart « vulnérable », aveuglé par son amour pour Laurie, Joseph 
H.Lewis
 abandonne l’idée d’un acteur viril et imposant pour finalement jeter son dévolu sur 
JOHN DALL
, qui avait su révéler son côté sombre dans 
La Corde
 d’Alfred Hitchcock. Percevant dans son ambiguïté une force, Lewis expliquait : 
"Je le voulais pour sa faiblesse (…). Je voulais un homme étrange, et je l’ai trouvé en John".
)
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Les frères KING, producteurs de GUN CRAZY


 (
Anciens gangsters repentis, 
Frank, Maury et 
Hymie
 King 
investissent Hollywood en commençant par acheter les droits de livres et à produire des films. Malgré une impressionnante fortune, ils vivaient dans un deux pièces avec leur mère, qui prendra part à chacun de leurs projets. Les trois frères se sont investi pleinement dans la production de 
GUN CRAZY
, spécialement Frank, présent sur le plateau chaque matin.
Joseph 
H.Lewis
 disait d’eux : 
"C’était très agréable de travailler pour eux puisqu’ils vous laissaient une totale liberté et accueillaient toutes vos idées avec la plus grande sympathie, même quand ils ne vous comprenaient pas."
 
)
 (
GUN CRAZY, la nouvelle du Post
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 (
DALTON TRUMB
O, scénariste
)


 (
Dalton 
Trumbo
 
est un scénariste en vogue à Hollywood lorsque son nom figure sur la liste des 
Dix Hollywood
. Refusant de répondre à la Chambre du comité des activités anti-américaines à la question de son association au Parti communiste américain, il se retrouve 
blacklisté
. Le seul moyen pour lui de continuer à travailler dans le milieu 
se fera 
à l’aide d’un prête-nom : 
Millard
 Kaufman
, grâce auquel il parviendra à écrire ce qui s’apprête
 à devenir l’un des films noirs majeur du cinéma.
)
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Extrait du livre
)
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Jaivu Gun Crazy des tas de fois en prés de 40 ans, depuis cette premiére
projection. J'ai catalogué son influence sur dautres films et cinéastes,
de Jean-Luc Godard A Quentin Tarantino. Je l'ai vu a la télévision, lai
passé en vidéo, parfois au ralenti, et, mieux encore, lai fait projeter sur
dinnombrables écrans partout dans le monde. Mais rien qui ne puisse
se comparer  la séance que jai eu Ihonneur de produire et de présenter
le 25 janvier 2013, dans la majestueuse salle du Castro Theater 4 San
Francisco, non loin de Tendroit ot javais vu le film pour la premiére fois 38
ans auparavant. Cétait la soirée inaugurale de mon festival annuel NOIR
CITY, et jétais ravi 4 lidée de montrer Gun Crazy sur cet immense écran,
dans une belle copie 35 mm,  un public de 1.400 personnes, dont beaucoup
le voyaient pour la premiére fois. Pour rendre la soirée encore plus parfaite,
Peggy Cummins avait pris I'avion spécialement de Londres, toute seule &
87 ans, pour venir célébrer loccasion. Faire enfin la connaissance dAnnie
Laurie Starr en chair et en os était pour moi une fagon de fermer le cercle

sur mon histoire damour avec le film.
Peut-étre que ce que jai écrit ici se lit plus comme un roman que comme
Thabituel essai de cinéma, mais aprés tout ce que jai appris sur le film et
sur les gens qui lont fait, cela me parait étre la bonne fagon de rendre le
bonheur que m'a donné le film, & moi et & dinnombrables amoureux du
cinéma. Jespére avoir créé le tribut définitif 2 un film extracrdinaire.

Eddie Muller
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Aprés avoir lu Gun Crazy, il se souvenait avoir pensé quil pourrait sen
sortir «s'il pouvait faire de ces deux-la des étres humains: alors seulement
le public serait avec eux. Je me suis dit aussi que leur amour l'un pour
lautre était bien plus fatal que leur amour pour les armes».

Comme les King, Lewis savait quon pouvait rendre Bart et Laurie
antipathiques autant que le souhaitait la PCA, le public se rangerait
quand méme toujours de leur coté une fois les hors-la-loi sur I'écran — si
toutefois il avait les acteurs quil fallait. Le casting serait donc crucial,
et trouver leur Bart et Laurie devait se faire vite, puisque le début du
tournage était fixé au 3 mai 1949.
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Le climax de Gun Crazy était congu depuis le début comme deux scénes
distinctes: la poursuite et le «stand-off». La poursuite fut filmée dans les
vertes collines de Baldwin Hills, le centre virtuel de Los Angeles. La scéne
finale, avec ses roseaux et ses brumes trés théatraux censés représenter un
marais, fut recréée sur un plateau de studio. pour donner a Russell Harlan
plus de controle sur I'éclairage et les placements de caméra. Cummins se
souvient que le tournage 4 Baldwin Hills fut particuliérement ardu, bien
que trés amusant. «Je me suis vraiment donnée a fond. vous savez — je
courais, je chutais. Ce pauvre John devait tout le temps me relever et me
trainer». Elle aimait tellement le c6té physique de ce quelle avait a faire
que Lewis avait di lui demander 4 un moment denlever la boue qu'elle
avait sur la figure: «Peggy. il faut quon puisse voir a quoi tu ressembles!».
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GUN
CRAZY

By
MacKINLAY
KANTOR

Dot any and  tween them, that, inhuman nose
fora while I didn'tknow ~ point.
what' he was talking 1 tried to push him away as he kept battling me
about. hooting me, and I gucss 1 began 10 cry.
derstood, T coasted b Nelson said that it wasn't a real gun

¢ might go off ™
Ho said that it couldn’t go off; that it wasn't

T had three guns: a
popgun with the pop
gone, and  glass pistol

had come unbuttoned in our scuflings,
‘and T remember how hlooked s 1 watched through
AR RTRAA R i MO S ori . haet
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Aprés trois ans de faux départs, la production de Gun Crazy pouvait
enfin commencer. Comme pour récompenser les fréres King de tout ce qu’ils
avaient enduré, ils eurent droit 4 un tournage particuliérement agréable.
«Il n’y a jamais eu de dissensions entre nous,» maintient Lewis, «juste
du respect mutuel et de I'entente. Jusqu'a I‘équipe technique, qui a fait un
travail fantastique». Ceci incluait Gordon Wiles, qui en dépit d'avoir perdu
le poste de réalisateur, servit comme «production designer» (un peu plus
que chef décorateur). Russell Harlan, qui venait de photographier Bad
Men of Tombstone pour les King, était de la partie. Harlan était un ancien
acteur et cascadeur qui sétait mis derriére la caméra dans les années 30.
11 venait démerger des séries B, culminant avec son travail fantastique
sur Red River!. Il ferait encore cing films pour Hawks, et recevrait pas
moins de six nominations aux Oscars. Frank King fut sur le plateau
pratiquement tous les jours du mois que dura le tournage. Maury et Hymie
ne viendraient que pour se faire photographier. Lewis a toujours maintenu
quils étaient merveilleux avec lui, le laissant faire ce qu'il voulait. Une des
raisons pour lesquelles ils étaient simpdticos était quils partageaient la
méme philosophie: la seule différence entre un film A et un film B, cétait
Targent. «Si vous croyez quil y a une différence entre les deux. que ce soit
Tapproche ou l'attaque, je ne la vois pas», disait Lewis.
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